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LA MORT DE S. EXC. MGR GROUARD, O. M. I. 

Archevêque d’Egine

Le vénérable patriarche des missions du nord et le doyen 
de 1 épiscopat canadien, Son Excellence Mgr Emile Grouard, 
O. M. L, archevêque titulaire d’Egine, est décédé le 7 mars à 
Grouard, ville du siège du vicariat apostolique qui porte son 
nom, tout comme le vicariat lui-même.

Né à Brûlon, diocèse du Mans, en France, le 2 février 1840, 
le regretté défunt vint au Canada avec Mgr Grandin, son cousin, 
au printemps de 1860. Il n’était encore que séminariste minoré. 
11 continua ses études théologiques au Grand Séminaire de Qué­
bec, et fut ordonné sous-diacre et diacre au cours de l’année 
1861 par Mgr Baillargeon. Le 3 mai 1862 Mgr Taché lui con­
féra le sacerdoce à Boucherville et le lendemain, 4 mai, jour de 
sa première messe, il prit le chemin de la Rivière Rouge en com­
pagnie de l’évêque de Saint-Boniface qui, le 8 juin, au matin de 
la Pentecôte et jour de son départ pour le lac Athabaska, où il 
devait faire son noviciat, lui donna l'habit religieux de l'Oblat de 
Marie Immaculée. Son noviciat terminé, sous la direction du 
futur Mgr Clut, il fit profession perpétuelle, le 21 novembre 
1863. devant Mgr Grandin, à la mission de la Providence, où il 
était arrivé le 18 août précédent.

Entre son arrivée au fort Providence et son oblation, le Père 
Grouard avait fait sa première tournée apostolique au fort Simp­
son sur le fleuve Mackenzie et au fort des Liards sur la rivière 
du même nom, affluent du Mackenzie. Jusqu'à l’automne de 
1874 il fut le missionnaire de la grande tribu des Esclaves, soit 
au fort Providence, soit au fort Simpson, soit au fort des Liards. 
soit au fort Nelson, soit dans les camps disséminés de l’un ou 
l’autre de ces forts. D'après une lettre qu’il écrivait à Mgr Taché 
le 27 décembre 1868, le Père Duchaussois a calculé qu’il avait 
parcouru, en cette année, 8,345 kilomètres.

"J ai fait — ajoutait-il — tous ces voyages d'hiver sur mes 
jambes, et. les trois quarts du temps, battant la neige devant les 
chiens. J’ai eu la satisfaction de chanter successivement la 
grand'messe au fort Simpson, au fort Providence, au fort Réso­
lution, au fort Chipewyan, les premier, deuxième, troisième et 
quatrième dimanche de l'Avent."

L'année 1873 réduisit à l’état de ruine la forte constitution 
du Père Grouard. On le crut perdu pour les missions. Mgr Fa- 
raud l’envoya chercher en Europe les soins des spécialistes. Deux 
ans de l’air natal et du traitement des médecins de France lui 
rendirent la santé. Entre temps, il s’outilla davantage pour le 
bien des missions, apprenant la typographie, la reliure et se per­
fectionnant dans la peinture.

LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE


